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POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

Hos 11 inistrES fi Istanbul 
---·--

Le Président do la Grande A8sem · 
blt'o, M. Alidülhalik Renda, e~t arrivé 
hfor d'Ankara on notre ville. Il s'e•t 
rendu li Do1mauahçe et a présenté ses 
hommages à Atatürk. 

Les inondations font 
des ravages dons Io 

ZOnE dB l'EgÉE 
Le prési <lenl du Conseil, . l. CeHJ.I 

Bayar,a pa <é la journée à l'hôtel Péra 1 Izmir, 5. (Du corr9spoudanl du lanj 
Palnco ; il s'est rendu vers 16 h. au - La violence des pluies qui se pour· 
palais de Dolmabahçe où il a eu un Ruivont depuis huit jours ne s'est pas 
entretien avec Atatürk. complètement atténuée. La crue dea 

I e ministre des Travaux Publics, eaux a quelque peu baissé, mais les 
M.' Ali (,'etinkaya, s'est occupé aux cultures continuent d'être sous les 
bureaux de l'inspecteur en chef des eaux. 
Travaux publics de questions intéres- Suivant les nouvelles que l'on reçoit 
sant sou département. Dans l'apr1ls- des vall&es d'Aydiu, de Siike et de Tire 
midi il a visilti l 'EcolG supérieure d'in- les terrainR de> villages aux environs 
geni~urs. de Bayindir ainsi que les vallées do 

• .--..-..- ~ Manisa ot ile Menemen ont souffert 

LB rBtour du Dr. Bras 
Notre ministre des Affaires 

étrangères à. Budapest 

des inontlatio118 . .\lalgr~ les mesures 
strictes prises par les trois viluyet5 
intéressés, les dommages matériels 
n'ont pu être {•1'itus. 

Les eaux do la rivière Gedizçat 
qui onL envahi ln vallée de Menemo11 
ont ét~ grossies par la fonte des nei· 

Budapest, 5 .\A.- ~1. Aras est ar- ges de façon inquiétante. 
rivé à Budapest. prov6nant de. Genè· Les terrains des 1·illlagesi.\1usabeyli, 
ve et de Vienne. fi fera ce soir une Do~a et Kesik sont inondés. Les eaux 
vi ite au premier mhmtre .. l. Da-1 ont complètement couvert le petit 
ranyi. Il repartira demain soir pour pont aux emirons du pont de· Gediz 
htanhul. \et forment uno couche d'une épais-

• -- ~ seur de quinze centimètres au-dessus 

HOUVBau projBt dB loi 
sur les Sociétés d'assurancB 

de la chaussée. La circulation a 
dû y iltre interdite ; les eaux 
s'étant quelque peu réliréos ce matin 
elle a pu être repristi. Dans 1 a vallée 
de ,\lenemen le niveau des eaux dé· 

~ passe le sommet des petits observatoi-
Anknrn, 6. ( Par téléphone) _ Le res utilisés pour surl'eiller les vignes. 

ministère de !'Economie a préparé un On mande d'Eski J<'oça que les eaux 
projet de loi modifiant certains arli· du Gediz qui grossissaient depuis 
cles concernant l'inspection des So· deux jours, ont débordé CO'llp11llement 
ciétés d'assurances et leur contrôle. aujou1·d'hui. Les plaine! d'Uçkefeler. 
Par ce projet le. fonds de rét1erve Maltepe, Armutalani, Yerenkoy et le 
el de garantie sont augmentés el le rivage de la mer, depuis Tuzlu Burau, 
contrôle des Sociétés devient plus ri- sont inondés. La population de Ye· 
goureux. renkoy est en proie à la panique. 

Lee fonde do rceerrn el de garan. Deux barques, envoyées au moyen de 
tie qui seront priil <les Sociétês seront deux can11ous, onl oom~cncé à Jos ~o­
utilisés pour les objet suivants: l'achat courir. D.aos un des villages de la 
en Turquie d& biens immobi- régU:>n, c111q bergers demeurés sous 
liera, op~rntions d'hypothèques no le• ,e~ux ont pu ôtre sauvés. 
dépassant pas les 50 pour cent "" Grace aux efforts déployés,_ de con· 
leur valeur réelle, paiement en. espè· cert a.vec les agents de la. Sureté, on a 
ces en Ltq5, achat des obligations et pu éviter les p~rtes hum~10es. En re­
actions des sociétés turques pour .les· vanche, on esh,me qu~ 2o.OOO Ltqs. de 
quelle• le mimstère de l'Econom1e a ~emeuces que .1 o~ avait semées récem­
donué son consentiment. suivan~ un ment sont défm1\1vemen\ perdues. 

article provisoire du pro1et de 101, en 'a VO.IB fDrr"B EOdommagB'B 
vue de garantir les droits des person· l.t Il Il 
nes assuréeR auprès deR sociétés d'as­
auranceacPhœnix•, de Vi~nne cHaya\, 
et cTurkiye, . lilli•, qui ont mis lin à 
leur activitl'. 

Les accorda qui ont été conclus entre 
la société de réassurance nationale 
et les autres sociétés d'assurances, ac­
corda qui contiennent des disµo­
sihous pour l'ajournement à 2 ans 
des londs de ré3erve exigé• par la 
réassurance. 11ont exempts des pré­
sentes dispositions du projet d'3 loi 
élaboré. 

Les Sociétés d 'assurances qui font 
des opfra\ious sur la branche vie do· 
vront valoriser en argent turc les con­
trats d'assurance qu'elles ont conclu• 
on devises Mrangères depuis la dat~ 
de leur. activité ou Turquie; cette Iran : 
formation et cette talorisation devro"\ 
ôtre terminées en trois mois. 

,Tazilli, 5. - (Du 7an)-Apr1ls deux 
jours et deux nuits de pluies conte· 
nues, le Foslekçai a debordé, entre 
Girenig et Kuyucak. Les eaux, ont 
emporté le ballast et la terre des 
remblais, sur une longueur de 30 
mètres, laissant les rails à nu et com· 
mo suspendus dans le vide. 

De ce fait, la circulation des trains 
a dû être interrompue ot le service 
est assuré par transbordement. On a 
envoyé immédiatemment sur les li­
eux 20 wagons pleins de pierres et 
de terres ; 200 ouvriers, environ, ont 
entamé les travaux de réparation. 

Le Büyük Menderes a également 
grossi ; •es eaux se sont répandues 
en beaucoup d'endroits, jusque dans 
la plaine do Dalca ; des milliers de 
diinürn •ont •'\\lq les eaux. L'observa­
teur, qui regarde de loin, a l'impre•· 
sion que Nazill1 el les villages envi­
ronnants forment une vaste mer. 

Los Société• •l'allsuranco~ seront 
obligées d'apporte· dans 6 mois clans 
le pays en dAvises •t obligations d'E· 
t~\ le_s ~ommcs qu'dles. auraient pla· L'Etranos çan a aussi' dnbord D 
CllPR a 1 étrangor en ap1tal ot on fonds 1 11 11 
Je réserve. 

On se mBt il l'œuvre 
BD CE qui CIJtEPDE 

l'industrie chnique 
L'application . de notreoJan quin­

quennal imlustr1e\ contmu avec suc. 
Cès. Après les fabrique• ?e1ériao~ ot 
de soie artificielle, ou 8 nrite~:i atpc 
toute \'importunce voulue S• l mdus. 
trio chimique el cette partlEdu. pro­
gramme sera également app1uee . 

La production du chlore, do soude 
caustique de l'acide sulfur1cp, dea 
suporpl1o~phates et de l'azote 'nt en 
Premier lieu. 
. Les adjudicatione pour la ~otruc­

t1on d'uuu partie des fabr1qu de 
chlore et de soude caustique on\ojà 
eu lieu. 

Tav~auli, 5. (Du • Tan >). - Lns 
dcruières pluies et la fonte partielle 
des neiges ont fait déborder les eaux 
dn J'Etranos qui coule i\ deux km. 
d'ici. La plaine semble une mer. Les 
eaux ont atteint Je~ abords de la sta­
tion et de la ,·oie ferr~e. Les pnysn ns 
estiment que la récolte est perùue. 
Comme il y encore 20 à 30 c1m. de 
neige sur les flancs des montagnes, 
on ne )prévoit. p,uère . que les eaux 
puissent se retirer facilement. 

Cinq personnes sont demeurées 
emprisonnées par les euux dans une 
tuilerie, à un quan d'heure. d'ici et 
on les a sauvées à grand peme. 

Deux personneq qui venaient du vil· 
lage ~e \'irancik, pour vendre leur blé, 
ont été emportées par les eaux avec 
leurs bôt0s et se sont noyées. 

Sous-marins soviÉtiquBs 
ED MéditBrranéB ? 

Oi;i eait aussi que la création tne Paris, 5.- Le «Jour• informe qu'on 
fabrique de porcelaine ou plus ex.e- a signalé à !'Amirauté britannique la 
ment de plats, verres, lavabos en•sl1- présence de sous-marins soviétiques en 
gu\ • a été décidée. Méditerranée. Selon ce journal ces 

8 Le directeur génilral de la Sür, sous-marins au nombre de six out été 
ank •. '.\L Nurullah Esal Süm1 signalés le 24 janvier à Mahon, le 27 

~!le directeur adjoint,ll. Ha lit C veto à Tarragone eL le 30 du même mois à 
Pt\r\1rout ce soir pour Ankara Valence. • 

Les nationaux attaquent 
sur IB front de Ta ruai 

Une série d'importantes positions straté­
giques sont tombées entre leurs mains 

Salamanque, 6. - Le communiqué 
officiel de Salamanque concernant les 
opérations de la journée d'hier si­
gnale de brillants succès sur le 
front de Teruel. Des sommets pré­
sentant une grande importance stra­
tégique ont été occupés. Dans l'en­
semble, l'avance réalisée a été de 
12 km. sur le secteur du )l'ord, de 8 
km. sur le secte 11r du Centre et de 
18 km. sur le sec· eur du Sud. L'avan­
ce s'opère sur .\n front de 30 km. 

Parmi les trèr. nombreu:ir prison­
niers capturés fi iure un officier de 
l'armée soviétiqt· e russe. 

Sur le front de Grenade, :une atta­
que des miliciens a été enrayée. 

A l'AK?IERH DES FRONTS 

EntrB Burg 1s et Paris Bt 
Burgos et PraguB 

Salamanque, 5.- Le gouvarnement 
natonal a refusé de recevoir les • ob· 
servateurs » français et tchécoslova· 
ques et a demandé l'envoi de repr6· 
seutants diplomatiques réguliers. 

DÉCÈS 
Madrid, 5.- L'écrivain connu Pa­

lacio Valdes est mort à l'llôpital, faute 
de soins et d'assistance. 

LBS accords de Hyon 
La réunion d'hier du Cabinet 

britannique 

bres du cabinet a eu lieu hier au Foreign 
Office avec la partic1patio11 de N Chatn· 
berlain el sous la prt!sidence de M.Eden. 
De source o/ficreuse 011 précise que cet 
enlrelie11 inolfendu a été consacré aux 
affaires d'Espagne. 

l 'adhesion de l'Italie aux 111esures 
cont1e la piraterie sous-marine a eté ac­
cueillie ici avec une très vive satisfac­
tion. 

Les autres gouvem~tnents signaraires 
des accords de Nyon 0111 été également 
informés des décisions prises Pl seront 
tenus ré.qu/it!re111e111 au courant de tout 
ce qui sera fait. 

L'attitude de l'Italie 
Romi. 6'. - l'« lnformazione Diplo­

matica ,, public un article très remarqué 
au sujet des récentes proposilio11s bri­
tanniques concernant le co11trôle naval 
dans les eaux espag11oles. JI y est dit 
que l'Italie a accueilli la démarche bri· 
tannique avec d'autant plus d'empresse­
ment qu'elle est plus intéressée que 
tout autre pays au maintien de la sécuri­
té de ta navigation marchande en Nédi­
terra11ée. 

Les surviv~nts de l'"Alcira,, 
Barcelone. 5. AA. - Le croiseur bri· 

tannique Newcastle arriva cet après· 
midi pour enquêter sur la perte de 
!'A/cira et repartil pour Marseille avec 
l'équipage complet de l'Alcira y com­
pris leR offi~iors et l'observateur du 

Londres, 6. - Une réu11ion des mem-1 comit~ de non·1nterventiou. 

LBs spécialistBs étrangBrs dans 
notrE industriB 

Démission du rEctmlfB 
l'Institut d'agriculturB 

Ankara, 5. (Du correspondant du 
Ankara, 4 (du correepondant du " Tau »).- Le recteur de l'Institut 

Tan).- Par une loi qui avait Mait été/ supérieur d'agriculture le Dr Fa\ke 
antérieurement votée au Kamutay, les a présenté sa démission. Dans la 
établissements qui emploient des ou- lettre qu'il a adressée au minis\1lre, 
vriers el des spécialistes étrangers sont Je r6ctour invoque led raisons d'âge et 
tenus de ~erser uu montant fixe à la demande au gouvernement de \a 
Sümerbank. Toutefois la nécessité République l'aut9ri~ation de retour. 
d'employer des étrangers en grand ner dans son pays. 
nombre afin de profiter de leurs con- Le Dr Falke a commencé à re· 
naissances spéciales imposait une mettre aux pr~sidonts des Facultés, 
lourde charge à nos nouvelles fabri· les afffaires dont il avait la direction. 
qu.es. qui constituent. les élémet~ts On ne sait pas encore qui sera nom­
prmc1paux de notre mdustrie nallo- mé à sa place. On parle de la nomi­
nale. Les montants que l'on est uation éventuelle de 'l'ex-directeur de 
obligé de payer do ce fait !'Ecole agricole de !Halkali, l\I. Cemil. 
pour la verrerie de Pa~ababçe ____ 
el d'autres nouveaux établissements 
similaires, représentent des sommes 
importantes. 

En présence do cette situation. le 
gouvernement a senti la nécessité 
d'employer une nouvelle mesure et a 
décidé de baisser dans des propor­
tions dMerminées le• montants que de· 
vront payer les fabrique pour chaque 
ouvrier. Ces proportions seront déter· 
minées par un projet de loi que l'on 
est en train d'élaborer. 

LBS communistBs Bn BulgariB 
Sofia, 6.- Plusieurs centaines de 

pereonnes qui étaient au service de 
l'Internattonale communiste ont été 
arriitées. La légatisn d'U.R.S.S. et la 
délégation commerciale soviétique sont 
surveillées par la police. 

Dix arrestations ont été opérées à 
la suite do l'attentat contre Solouie· 
vitch. 

~'offsnsive japonaisB vars Soutchéou 
SB dBVBloppE rapidBmBnt 

FRONT DU NORDI !ll•biliser le plus possible de forces 
i chinoises. Hier neuf avi')ns japonais 

La bataille pour la possession do 

1 

exécut1lrent un vol de reconnaissance 
Soutchéo.u au . croisement de la voie Je long de la frontière sino-britanni· 
feri·ée T1entsm-Poukéou avec celle de que du " suttlemenl » de Honkonk. 
Lounghai évolue rapidement en faveur 1 Le village de Namtu a été bombar· 
des Ja!Jonais. Après nue bataille dé de nouveau simultanément par des 
acharnAe au cours. do. lnquelle ils se navires do guerre et des avions j apo­
sont attachés ~y8\ematiquement à dé· nais. 
molir par leur artillerie et leur avia­ • • • tion les puissant~ travaux do défense 
érigés par les Chinois,les Nippons ont 
traversé hier malin le fli>uve Hwai, au 
nord de Pen~pu, sur un point à 24 ki­
lom1ltres à 1 est du pont ferroviaire 
Tiontsin-Puko w. 

Ils ont pris ~gaiement la ville de 
lilwaiyuan. 

EN CHINE DU SUD 

On ne sait toujours pas si les opé· 
rations que l'on signale autour de 
Canton sont le début d'une action de 
grand style ou uue simple tentative 
de diversion stratégique en vue d'im· 

Londres, 6.- la voi · ferrée de lfan-
kéou à Canton a été , iolemmm t bom­
bardée ltier par 70 avions japonais. 

Une tentative de débarqueme111 a elé 
effectuée par les Japonais aux environs 
de Macao ; les informations manquent 
quant à ses resu//als. 

L'action aérienne 
Un communiqué du ministère de la 

Marine japonaise annonce quo les Ja­
ponais ont perdu au cours du mois 
de janvier, 2 avions, mais en ont dé­
truit 114 aux Chinois, dont 33 au cours 
de combats aériens. 

LB cabinBt allBmand a tBnu 
hiBr une séance 

LES f Élicitations du 
DUCE DU f UEhrEr 

Berlin, 6.- Le cabinet du Reich a 
tenu hier uoa réunion ~ous la pré?i­
dence de M. Hitler. Le Fuehror a fait 
un exposé de la silualion. Lo cabioet 
a exprimé sa satisfaction profonde 
pour les récentes mesures qui ont éto 
prises et s'est félicité du renforcernont 
qui résultera de la concentration ùes 
forces militaires, diplomatiques et 
économiques sous la direction person­
nelle dn Fuehrer. 

l\I. Mussolini a adre•sé au Fuellrer 
et Chancelier ses félicitations person­
nelles et celles du peuple italien pour 
la décision du Fuehrer d'assumer per· 
sonnellement le commandement su­
périeur de l'armée. 

«Je suis convaincu, dit le Duce, que 
cette décision est destinée il. rènfor­
cer les liens d'amicale camaraderie 
entre nos forces armées et nos gou· 
vernements.• 

111 Hitler a répondu en exprimant 
ses ~emerciements les !Jlus :cordiaux 
pour la ponsé.e a~icale du Duce, . 

cJe tiendrai, aioute·t-11, à consoli­
der encore davantage les relations 
idéologiques et la collaboration poli­
tique de l'Italie et de l'Allemagne 
pour le maintien de la paix et de la 
civilisation.• 

Les nominations nouvelles 
Le bruit court, dans les milieux 

politiques, que le gouvernement alle­
mand nommerait an poste d'ambag. 
sadeur à Rome le ministre Franck, 
actuellement ministre 1\e 'la Justice 
et président de l'Académie du Droit 
allemande,une dos plus anciennes Che­
mises brunes. On désignerait comme 
ambassadeur à Londres :\1. vou Stooh 
rer, acluellement à Salamanque. Pour 
le poste d'ambas•adeur à Tokio ou 
cite M. von Kriobel, actuellement con· 
seiller de Légation d Chang haï, «na 
ziste• qui a bien mérité du pnrti. 
Les commentaires de la presse 

italienne 
Rome, 5.- Les 6vénemonts d'Alle­

magne occupent la première page des 
journaux romains qui pu hhen\ de 
longues correspondances <le Ber· 
lin et des photos de ~1.~1. Hitler, Gœ­
ring,von Neurath et von Riubentropp. 

L'e lnformazione Diploma\ica • re-
11lve que les mouvements accomplis 
dans les haules hiérarchies politiques 
et militaires du Reich ont été accueii· 
lies dans les milieux responsables l ita· 
liens avec beaucoup de compréhen­
sion et de sympathie. 

On consid1lro cJmme surtout im­
portant le lait que M. Hitler a•sume 
le commandement de toutes les forces 
armées ce qui permet l'm1ilé d'oriontn· 
tion el évite la dispersion des forces. 
On juge significatives et m<lritées la 
promotion au maréchalat du général 
Gœring el lu nomination comme minis­
tre des Affaires étrangères de M. vou 
Ribbentrop dont on rappelle l'attitude 
pleine de droiture et la venue à .Rome 
pour la signature du pacte ant1-com­
muniste. 

Les événements 0,1\ d~menti les 
bruits ridicules el les e•péranrcs tout 
aussi ridicules ùe l'anti-fascis1ne. 

La « Tribuna., lo c Uiornale d'Ita­
lia'" le • Lavoro fasct~la » soulignent 
l'esprit unificateur du nazisme, propre 
aux régimes créés par des révolutions 
nationales. 

~B grand ConsBil f ascistE 
Rome,6.A.A.-L'ordre du jour du grand 
Conseil fasciste convoqu.l pour Io trois 
mars comprend des r.ipports sur: 

1.-La situaticu internationale. 
2.-L'activi~é du parti et de l'orga­

nisation des ieunes11es. 
3.-La situation financière et ,lco­

ncmiqu~. 
4.-La situation intérieure et'démo· 

graphique. 
5.- Les travaux lpréparatmres de 

la formation d'une Chambre fasciste 
et corporative. 

La musiquB turquB à 
la Radio dB Bari ---

lRs cuirassés dB plus dB 
35.000 tonnBs 

Démarches à Tok.io 
Wa<hlllgton, 5. A. A. - L'ambaRsa­

dcur des Etats-Unis a remis à Tokio 
une note'.demandant si Io .Japon a \'in­
tenho11 e t peut prouver qu'il re~pec­
ter:i les !unîtes du traité naval de 1936 
jusqu'à son expiration le 17 janvier 
1&43. 

Paris, 5. A.A. - La décision amilri· 
caiuo dA dem!1nd_er au .Tapon de ras· 
pecter les limitations de la convention 
uavale de 1936 fut précédée de pour­
parle1 • moné• avPc les cabinets an­
glais et français.Une démarche dans 1 

mùme sens sera effectué& aujourd'l , 
ou demain ù Tokio par les amba 
doure des gouvernements de Par 
de Londres. 

Londres, 6. - Les notes ident11 • 
remises hier à Tokio par les a· 
sadenr, d'Angleterre et des E •a,<. 
Unis précisent que dans le cas où c;s 
deux pays ne recevraient pas une l'IÏ · 
ponso jusqu'au 20 février ils tireront 
eux-mêmes les conclusions de ce si­
lence. 

L'amiral LBahy ·s·Bxplique 
Rome, 5. - Les journaux publient 

les doclarations de l'amiral Leahy il. 
l'U111t~d Pr~Rs précisant qu'il n'a eu 
nulle mtent1on, dans le discours qu'il 
a prononcti devant la commission des 
affaiies navales, do faire aucune al· 
lus1on à lle8 diffi<mlté3 de n'importe 
qu'elle nature autre l'Italie et les 
Etats· Uni~. Il n'ex iste aucun diffé­
rend, a ajout~ l'amiral, entre los deux 
pnyil et il n'y a aucun motif de friction 
eutro e ux . 

La pres e italienne prt1nd acte de 
ce• écl 1irci ~ement• q li maltent, com­
me ro la ôtait riéces aire, l'Italie hors 
de l'anse d ens la responsabililé de la 
cour e au x armeme nts. 

. 

LEs manœuvras dE Singapour 
Londros, 6. - Les grandes manœu­

vres navales Pt e~r1ennes de Sin"a· 
pour out prie fin kior par une dernière 
tentative do déh, rqnomEnt qui a été 
repoussée. comme l1•s prfcédontes. La 
conclusion que l'on peul th·er de l'en­
semble des mAnœuvroa est que la dé­
f., so de Singapour ost efficace. Tou­
t1•fois il faudra accroître les forces 
aériennes qui y out détachées. -SouvEnirs d'unE ÉCDIB 

c Evangeliki • est le nom d'une a11-
cienrœ t!cole grecque d' lztnir qui a été 
lransferée maintenant sous la mt!me ap­
pellation e11 Grèce. 

le nom de celle ecole est de natu­
re à nous faire rt!f/lichir. Car l'ancien 
empire olfotnan avait jugé comme son 
devoir essentiel de favoriser l'éc/oston 
du nouvel ei;pril grec el de preparer 
la libaté hellénique. la date de /on. 
dalio11 de l'école est 17 f 7 : «Celte école 
rr sauvegardé durant la période d'escla­
vage Ier conscience ltellénique et en leur 
insufflant l'e~prit de sacrifice, elle a 
appris aux 1eunes generations grec­
ques l'abnégation pour la patrie,, 

Ouvrez s'il vous plait les livres d'his­
toire olfomane et contrôlez la façon dont 
nos grands pères en 1717, concevaier.t 
les tewps 1111uveaux. Exact<tment d· x 
•it!clcs et un a11 t1pres cette da / e 
minis/te d~ l'Jn.tructio11 publiqu .• 
111a11 a ordotl'ié de 9an11ir le mot « ~ 

des livres de lecture. 
Ta11d1s que les éléments vivant a / m­

tér;eur de nos frontières se préparaient 
aux lemps nouveaux, fa nation turq11t• 
pourrisail dans la prison médiévale 
de l'empire olloman. 

Combien se trompaient ceux qui ac­
cusaient l'empire o/loman d'étre l'en­
nemi des Chre1ie11s ou des Arabes! 
l't:mpire ét.1it surtout l'ennemi du Turc. 
Si ses derniers sultans et ses derniers 
pachas fussent arrivés ci leurs fins, la vie 
d'esclage au milieu des nationalités de 
l'empire aurait été limilée aux seuls 
Turcs. 

Au cours de l'émission habituelle 
de la Radio de Bari, Mlle Augusta 
Quaranta, accompagnée au piano par 
Mlle Cesarina Buonerba, chantera 
deux airs turcs et deux airs italiens. 

l'i!cole ! l'éducation! C'est Id fa 
base de tout ! l'école des temps nou­
veaux et /'éducation des temps nov 
veaux ! C'est uniquement parcequ'if n'.r 
pas cree des lycüs occidentaux que l'em­
pire ottoman a sombré de même que 
c'est l'éducaliM o~cirlenlale qui a sau­
vé les autrel 11atio11a!ilés vivant dans 
so11 sein ! 

les patriotes 
lrÔp apprécier 
oEvangeliki». 

(De l'• Ulu•o) 

hellcnes ne sauraient 
le souvenir de l'école 

FATAY 
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La séparation dB biEns, rtgimE 
matrimonial légal turc 

;----L_,,__'-___ L_E_VILA _ _,YE_T_oe_t_te_s_é_c_ur-il_é_e_n_c_r.!_a_n_t _u_n_n_ou_v_e-au -Toutes ce~e=s en chapeau que LB rolB dES fabr1qu~,.1 
1 nous voyons dans les rues 80111-elles dB Bursa Bt dB 6"1D u Les tran11ferts d'agents danger... turques? demandé uu étranger à M. (1 

d lice Un service de ferry-boat N. Baydar de l'Utus. d I', • 
e po en Corn.e d'Or ? - Mais certainement. ans Brono1n1' Une circulaire du ministère de l'In- Mon interlocuteur dil notre confrère U li 

II 1 me par ailleurs la loi n'est pas impé· 

tériear a été adre~ ée à lous l~s chefs L'affluence est graode,lous les soirs après avoir réfléchi me posa un t• 1 
lieux. On y relève que certains agents aux abords des deux tStes de poot autre question. na IOD:t B 
des services de la Sûreté demandent de Karakôy et de Sirkeci, ce qui ris- _Par exemple, me dit-il, la femme U 
leur transfert, e• invoquant des rai· que de provoquer des accidents.Aussi d'un jeune diplomate turc peut-elle 
sons de santé. La di111inution des la Municipalité envisage-t-elle, en vue aller au marché et ailleurs en portant 
cadres qui en résulte exerce une in- de dégorger quelque peu le trafic,et eu un chapeau sur la tête et en tenant 
lluenca négative sur la llé&urilé pu- aUendant l'achèHment du pont Al&- son sac à la main ? 

. . rative sur ce point, toute stipulation 
Il .est é v ~don t. q_ue les Gpoux. ayant entre IE>s époux ayant trait à cette 

un aro1t li admrn1g\ra_t ton plem et en· part est parfaitement licite. 
lier sur tou~ leurs u1 cns personnels . . . t 
,ous le r~gime do ln séparation de Par contre, s1 _les con1omls se son blic et Je calme des régions où ces türk, de mettre en service un ferry _ Mais certainement. Permettez-moi 

transferts sont parti•ulièremeut fré- boat, entre Unkapan et Azapkapi. à ce propos de 9ou
3 

raconter une b. . . · 1 de même tenus person- abstenus de faire un contrat, ét1nt 
ious, so1011 é 1 dopt9r le r"~· me de la nollemen t en vers leurs créanciorR res- cens B _a ors a . , :-e' qnents. L'idée est excellente. Seulement sa anecdote. rr :; . ce r~g•me chaque époux Réparallon de biens, 1 article 190 du 

~es~~ 8~ctif~~mme 11 n a sou passif. Cod~ Civil (art: 249 du C.C.S.) trou 
Conséquommeut, d 'après aussi l'avis vera1t son apphcat1on, entière. 

d 8 auteurs sui ses, si la femme 1~ms1, a,u sens de 1 alm~a ~ de cet 
acqmtl' Je• <tettes de son mari .elle article, d après égalem~ut ·'avis des 
:! u ne créance coutre lu i et peut allte.urs. su1sses, la contnbut1on_que le 
iarrni tement se prévaloir Je cas mar exigera devra êtr~ proporti~n~el· 
~Ph6nnt. Le mari de même. le aux revenus respecllls des con1o~nts 
c et aux besoma du ménage ; le tr1bu-

Dettes du ménage nal, en cas de dissentiment, fil.ara le 

La loi prévoit un seul cas où la fem­
me ayant con tracté certaines dettes 
ne saurait ûlre porson nellement tenue. 

On sait q ue sous le r égime légal, 
comme d'aille urs sous t0us les autres 
prévus par la loi , le rr. ari r este 1 chef 
de l'urnon conjugale qu'il repr~seute 
ave1• sa fe mme la'luolle a la di r1 ctiou 
du ménage 

Le mari donc, en sa qualité de chof, 
ass uma toutps les charges et re&I& 
personnellemen t obligé en~era les four ­
nisseurs du ménage. Mais 11 res t~ obli­
gé aussi, en vertu de ce tte r èg .e gé­
nérale, 1.our, •dettes ménagère• que 
ln femme a contractées agissant da n& 
la limite de son droit de représe nt ·1tion. 

r"éanmoin , on vue que les i n té~êts 
do créancwrs nu ménago no F0101lt 
aucunemnnt attein t , l'a rticle 187 du 
Code Civil (art. 24:.I C.C.S.) leu r r e· 
conna it, en son 3ème JJarag raphe, un 
<troit de poursuite con tre la femm e. 
dans los term s suirnnts; 

• Elle est tenuP. en cas d 'insolvabi lité 1ou 
nari, des dettes contrart1jes par 1ui ou par 
è:lle pour l'entretien du ménage co1nmun. • 

[ 1 est d'une rigoureuse logique, en 
effe t, que .a fe mme con tcihuant ~ u x 
charges du Cl nage,. ous 1 ~ r~ g11110 
de la s parat1011 ri" bien$, so it r espon­
sable envers los creanc ters du ména­
ue de ses propres do111ers, en cas 
d'1~ olvabilit de son mari. Los créau· 
ciere, 1! e t vn. doiven t appuyer Jeure 
prétentiors en prouv-en t deux: f 1\.9 ; 
que Io m,1r1 ost ;nsolvabl1.> d' une part, 
que leurs réclamations sont de dettes 
du ménago, do l'autre. l' a pourront 
alors seu,. m nt act101rno r la femme. 

Revenus et gains des époux 
L'ai ticl 1>lq cli1 Uodn Civil (a r t. 

plus souvent des prestations périodi· 
q ues en argent. 

Il nous reste à ajouter que, en vertu 
des principes génùraux régissant les 
régimes matrimoniaux, la femme sépa­
rée de biens pourrait être astreinte à 
assumer toute• les charges du ménage 
et ce dans le cas où le mari se trouve­
rait dans l'incapacité absolue de les 
supporter, par suite de sa vi 0 illesse, !ia 
maladie ou ses mauvaises affaires. 

Pour ce qui est dss économies réali­
sées par Je mari sur la part contrihll· 
toire de la femme à lui tersée, la ré­
daction de l'alinéa 3 de l'article 190 
• le mari n'est tenu à aucune restilu· 
tion eu raison des prestations de la 
femme• apporte la solution à la diffi­
culté que laissait entrevoir r .. rticle 186 
du Code Civil (art. 242 da C.S.S.) que 
nous avons examiné la semaine der­
nière, en ce sens que le mari us sau­
rait être aucunement tenu do donner 
compte et même de restituer une paFtie 
de la part contributoire qui lui a été 
versée. 

Constitution en dot 
Il convient de nous arrêter un ins· 

tant, ayant terminer le régime de la 
séparation de biens. sur un article du 
code civil qui est incorporé au chapi· 
tre IV du susdit code traitant le rtl­
gime de la communauté de biens alors 
que précisément ce même article est 
celui qui termine Je chapitre IV du 
cotie civil sui11se traitant la séparation 
do biens. 

C'es t l'article 236 (art. 247 du code 
suiose) qui est libellé comme smt : 

• Les époux peuvent stipuler, par rA)ntrat 
de 1nnrinu;c, qu'une partie dei; bions de la 
rc1nmc :;c-ra constitu c!c en dot au profit clu 
inari pour subvenenir aux r.harges du ma­
riage. 24;; da C.C. · .) porte : 

IA-s bien~ ainsi al>aodonnéli au 1nari i;ont 
.. Chaque é-roui: a droit aux rc\:enus de ~c:; :;ou1ni s1 saur convention contraire, aux rè~ 

biens et au 1n·•,rlw1 de son travau •. glcs de l'union <le hit1ns. 111 

Il appert, par voie de déduction , Comme nous nous trouvons en pré-
11u ce tte disposi tion <,. t une consé- sence d'une convention matrimoniale 
q ueuce logique du système de la sé- il y aurait lieu, même dans le silence 
paration do biens tout autant qu'une de cet article, de publier la constilu-
1pplicatio11 pure et Pi mp~e du r~gune lion de la dot sans toutefois encourir 
de biens ré>erv6s, régime qui ac- l'obligation de rendre aassi public le 
rorrte à la fem me mariée exerçait un montant de la dol. 
commerce ou uno inclustrio la dispo- Il ressort, au surplus, que a'agia­
si tion p lei ne et en tière du produit de saut d'une convention matrimonialle, 
son \ravail. les époux seront libres de recou-

Partant toute mterprétatiou de cet rir à toutes sorles des combinaisons 
arti cle semble 9Uperflue si ce o'esl dans le cadre lie dispositions légales, 
q ue Je mari, en vertu de sa qualité de soit par exemple faire passer la dot 
chef du m6nage, doit consac.-er tous en propriété an mari, soit l'envieager 
ses reven us et ses gains à l'union con- comme un bien commua. 
jugale. En guise d'ioterprétalion de l'es-

prit de l'alinéa 2 de cet article, il eRt 
Les charges du ménage manifeste que la mari aura un droit 

ti'il ea t vrai pour tant que le mari idoit d"aoo·1inistration et de jouissance sur 
con"acrer ses re venus et ses gains à les biens constitués en dot. 
l'uuton conjugale il n'en est pas moins De prime abord en ce qui concer­
vrai que la femme séparée de biens ne ne les biens immobiliers constitués en 
saurait se "ou traire, étant donné dot le mari sera traité, en rîigle gé· 
qu'elle jouil d'une indépendance éc~- nérale, comme l'usufruitier du droit 
uomique entière, de sa part de sacr1- civil ; il pourrait néanmoins procéder 
fices au profit de la famille . à la vente de l'immeuble donné en dot 

La loi par application de l'article 190 et ce avec le cons1ntement de sa fem­
du Gode CIVI i (art . 246 c.c.S.). im- me. 
pose une telle obliga~ion :\ la femme. De. second ~bord en c:e qui cou_c~rne 

Cet article est ainsi contu : les b1eos foog1bles ou biens mob1lwrs, 
• I.e inari peut exige r que la femine con- c:est-à-dire l'argent de la_ fe.m_me, . ses 

tribue dans une mesure équitablo aux J tttre~ au porteur non md1v1duahsés 
cllarges du ménage. 1 elc., constitués en dot, le mari, en 

En. cas. de dissentiment au. suj et d e celte 1 vurtu <les di1positions contenue• dans 
contribution, cha~1m _de_s CO DJOtnts _peut ile· le chapitre du code civil traitant l'u-
mander <t u'ellc soit f1xee par le tnUunal. . . . . . 

Le 1nari n'est tenu à aucune restitution en n1on de b1en11 en devient propr1éta1re 
raiaon des prestation de sa lemme •. et débiteur, eu même temps, de leur 

A prendre ce t arti r. te au pied de la valeur. 
lettre il semble que le mari seul Th~odore D. TITOPOULO 
puisse exiger la vart contributoire re- Licencié en droit 

de l'Univeriiité de Paria. 

Le jardin du Taksim fermé ... 
Par les matinée. claires et ensoleil­

lées dont nollll sommes gratifib · en 
ce mois de février particulièrement 
clément, 011 voit reparaître les longues 
théorie~ de nurses qui se dirigent vera 
le Taksim poussant devant elleil la 
voiturette de bébé. Mais une décep· 
tion les attend : les portos du jardia 
municipal sont fermées ! Plus de 
lentes promenades à travenr les. allée~ 
où les enfants plus grands étaient s1 
heureux de courir, plus de longues 
haltes sur le rebord de l'espla:iade, 
d'où l'on domine le Bosphore ! ... 

Pourquoi cela ? 
Renseignements pris, le fermi~r ac· 

toel du jardin, e1J1imant excessif Je 
paiement, en hiver, des salaires des 
gardiens et des prtposAs au guichet 
de l'entrée, a purement et _simplement 
fermé le jardin. Toutefois, il nous 
semble que l'on payait, màme en hi­
ver, la redevance traditionnelle de 5 
piutres. 

Nous voulons admettre cependant 
que les comptes de l'intéressé soient 
exacts et que l'exploitation du jardin 
soit passive en cette saison. Cepen­
dant, la Municipalité ne devrait-elle 
pas consid6rer qu'il y a un autre cal­
cul qui 8'impose au8si : celui de la 
santé de la JJOpulation '1 Uu jardin 
public répoud à uo besoin réel dans 
une grande ville. Peut-on en sacrifier 
la satisfaction à des considérations 
d'intérêt privé 7 

Les vitres incassables 
Le délai imparti aux chauffeurs 

réalisation exige, tout d'abord,la cons-
truction de deux débarcadères appro- Quand en 1924 j'habitais dans une 
priés. Il faut aussi draguer la Corne pene1on à Paris une jeune Anglaise 
d'Or eor le parcours du ferry-boat. dont j'anis fnit la connaissance ayant 
La Municipalité désirerait que ces appris qoe j'étais Turc me demanda 
charges soient a!sumées par le $irketi aussitôt combien j'avais de fe~mes. 
Hayriye qui exploiterait le nouveau -Le père de mon père en avait une, 
aervice en réaervant tout~fois à la le père de ma mère une, et mon pèr~ 
Ville une part de ses bénéfices.Le tarif eu a une aussi qui est ma mère, lui 
11 r · é J M · ai-je réponda. app 1qner sera 1mpos par a uni- Uue autre personnne présente â 
cipalité qui a déjà élaboré à cet effet cette couVPrsation m'interrompit pour 
un projet. me demander s'il en était en effet Toutefoi1, le $irketi Hayriye qui 

ainsi. étudie la question y découvre certains 
inconvénients. D'abord, la Société ne - Savez-vous, dis-je à mes doux 
dispose actuellement que de deux intel'locnteurs, que comme vous nous 
ferry-boat11, elle ne peut en distraire autres aussi nous apprenons par les 
aucun des deux ,ligues Sirketi Kahn- livres re que l'on entend par sa/var 
tairUskiidar et Beykoz-Yenikoy qu'ils (pantalon bouffant) et yatagan ? Vous 
des ervent ra1tpectivement. Elle pour- connaisse?. uotre pays d'après ce 'lue 
rait affecter éventuellement à la ligne vous aver. entendu dire ça et là ou en 
Azapkapi-Unkapan le ferry-boat vous basant sur les romans de Pierre 
qu'elle a actuellement en construction. Loti. 
Mais au seol bateau suffira-t·il si l'on Je suppo•e qu'en passant en pre· 
'eut qoe le transbordement, d'une mier lieu par Beyojtlu vous avez en­
rive à l'autre de Ja Corne d'Or, s'ef- tendu pnrlor souvent le ~rança1s, un 
fectue avec fa rapidi&é exigée par J'im- peu l'allemand et l'anglais _et vou' 
portance des services dont il s'agit 'I vous êtes imaginé qu'il y avait là une 
Il faudrait acheter encore un quatriè- majorité non turque. Aussi à votre ar­
me forry-boat, et dame, cela serait rivée à Ankara vous vous demandez : 

• t qui sont ces femmes en chapeaux '1 cou eux... d · 1· 
On étudie actuellement 1'il serait pos- Or, à Istanbul la grau e ma1or1 " 

sibled'utiliser commù ferry-boat, en le est turque et à Ankara à part les 
modifiant évidemment,l'u• des bateaux femmes des membres du corps di­
mouches de la Corne d'Or retirés de plomatique, il n'y a pas d'autreA 
la circulation. Ajoutons, qu'en outre, étrangères. 
la i;Hrketi IIayriye juge trop modique Vous devez aussi savoir qu'aujoar­
le tarif élaboré par la Ville. Sur ce d'hui dans toutes les grandes villes 
point également des échanges de vues turques les femmes travaillent, vont 
sont en coars. et viennent librement. vêtues à 

LES Ali.TB l'eur9péecne. , . 

La Filodrammatica 
pour se munir de glaces en verre in· Aujourd'hui 6 février, à 17 h. 112 
cassable étant passé, la Municipalité précises, l'excellente troupe d'amateurs 
est passée à l'action. de la " Filodrammatica • du Dopola-

On a retiré leur pla-tue à cer- voro jouera à la "Ca~a d'Italia. la co­
tains autobus qui ne s'étaient pas mu- média en six tableaux de P.Barabas : 

Mes deux interlocuteurs m écoutaient 
tout .;tonnés de ces renseignements. 
L'un d'eux me demanda comment 
nous avions séparé les affaires tem-
porelles de celles spiritue~les. , 

-Tout simplement en laissant à:chn­
cun aa liberté en matière religieuse el 
en empêchant que la religion ne joue 
un rôle quelconque dans la politique. nia de cette nouvelle catégorie de E' facile per qli uomini 

vitres. Il ne s'agissait cependant que 
d'un a.ertissement. La révision gént\- (C'est facile pour les hommes) 
raie des autos et autobus qui est of- Voici la distribotiou : 
fectuée chaque année en 1· uio sera en- Paoto C. Rolandi 

Maria M. Pallamari tamée cette aunée dès Io 15 février, pa-r Bordon E. Franco 
la commisssion technique de la ville. Le Préeident G. Copcllo 
A cette date, les rnitures qui ne se- · Teela F. Quintavale 
ront pas en règle ne seront pas auto· Ko'8cs Barbarieh 
risées à continuer à fonctionner. ~~~1 ~ ~~~,:" 

Une délégation des chauffeurs a été Giovanni M.Bei:kian 
reçue hier à !a Présidence de ln Muni- Une blanchi .. euae N. N . 
palité. Les intérressél ont affirmé Intorm~es musicaux, aux entr'actes, par 
leur ferme intention de se conformer orchestre du DoPolavoro soas la direction 
aux prescriptions municipales. Toute· du Mo Carlo d'Alpino CnpocelJi. 
fois, ils foot valoir certaines considé- Reprise de "Bichon" 
rations de fait qui ne laissent pas 
d'iltre impressionnantes. à l'Union Française 

D'abord les prix de ces vitres in. La charmante comédie vaudetille 
cassables ont subi une hausse consi­
dérable ,· de 14 ltqs, le mètre, elles "Bichon» de Jean de Létraz, qui a 

Un autre voulut savoir comment 
nous envisageons la démocratie. 

- En prenant, lui ai-je répondu, à 
tempi les mesures voulues pour aup· 
primer tout lien entre la démocratie 
et la démagogie. 

En m'entretenant ainsi avec ses 
hôtes étrangers je savais que l'u.n 
d'eux av.ait demandé avant de vemr 
à Ankara s'il allait y trouver un lit ! 

La plupart des Européens, c'est-à­
dire tous le~ pays du. Nord de . l'Eu­
rope et d'autres aussi, ne connaissent 

'pas encore notre pays. 
Nous devons chercher les moyens 

de le leur faire connaître eu nous ser­
vant de leur propre langue. Le fran­
çais n'est plus uoe langue interna­
tionale. 

1 r connu la 900ème repréaentation au 
sont p~ssées à 20 ltqs. La [ spl'ct~ea 11~n Théâtre de la Michodière à Paris, , • • 
a certa•nemen ~ sa pa_rl dan~ c~ l'off:· s'achemine à Istanbul vers 11n succès ta prBparat1on prB et post­
cens100 des prix. ~ais la Io.' dOr l'as~ 1 aussi durable, puisque les organisa-
et d_e l_a demande )OU0 aussi. faÙ u leurs sont obligés, pour faire face 1 m1'l1"ta1'rB on ltal1'B 
soc1at1on • des chauffeurs a e sto 0 ~ aux demandes réitérées qui leur sont li 
enquête d où 11 résa!te qu_e l ck faites de donner •Bichon» pour la 3me - -
des glaces en quest100 existant sur le f · ' d" h · 19 fé · àl 

hé dé - 100 mètre ois, same ' proc am, vr1er Rome 5 - La commission suprême marc ne passe par. . s 21 h 80 ' · , · 
1 

· p 1 · 
carrés· c'est absolument i11suff1aaat · ·. . . de défense s est réume uer au a ais 

• . 500 .t Enfin le•• Un avis ultérieur dans la presse m- de Venise sous la présidence de M. pour pouvoir v01 ures. · • d"q J d oï ' l' · 
ouvriers spécialisés dont on disposelen 1 uera es en! r 1 bs •

1
°
1 

ul on pourtita Mussolini et a discut~ des qu~s.t1o_ns 
1 .11 t è munir de 1 se procurer es 1 e s pour ce e concernant l'instruction prém1htn1re no re v1 e ne peuven gu re T 0 · ·è d Il" 1 . · A è 

ces glaces plaa de 10 voituras par • r isi me» e IC ion. et post-milita1re de la nation. p_r s 
jour, taxis ou autobus; à ce compte, LBS CONPEB.BNCES avoir adressé un ho.~mage _aux ms-
pour en munir 500, il faudrait au tructeurs et aux ofhci~rs qui oi;it. p;1s 
moins un mois et demi, de façon qu'il soin. de la prépar:1t1on ,Prém11Jta1re 
est pratiquement !impossible d'exécu- Les rén.a.ions oultv.relles des 1eunes ~~ns durant l_ année écou-
ter <:ette opéra ti en jusqu'au 15 fé- de la "Dante Alighieri" lée, la comm1ss1on a . démdé de con-
vrier. Le PI"of. Doct. Giorgio Contlno, centrer sous la direction du comman-

. · · · 1 ff 1 Pl · dament gllnéral de la Jeunesse It:i-M_ais y01c1 qm est pl ne grave:ces g aces ex-conférencier o icie du anetar10 lien ne du Littorio toute l'activité pré-
d•!e~ mcassables se casseraltlnl,. pa- de Rome, parlera le samedi 12 février, militaire; l'activité post-militaire de· 
rait-il ,. presque autant que les vüros à 19 h. danR la salle de la Casa d'Italia ure confi

6
e à la milice 

~rdin~es; ?-es expériences mulüplss sur mta commission se ré~uira à nou-
1 auraient demontré. En outre, étant La conqut!te de l'l11/i11i dans l'après-midi. 
donné qu'elles ne sont pas coupées (Conférence a tronomique nec pro- veau 
de la façon technique voulue, de l'air jection•) 

• •• 
Le mardi, 8 courant, à 18 h. 30 Io 

Au Palais Bourbon 
ve nant à sa femme el qu'aucune tierce 
personne n" sa urait Ax ercer ce droit, 
les créancier• .t u mari par exemple. 
Il convient olo not~r aussi que si Je 
mari n 'exerce pas Io droit que lui 
confère cet article il es t c usé avoir 
renoncé à toute contribution de sa 

Les tra a x routiers en 
EthiopiB 

'1énètre dans l' spv. e compri~ ln 
les 3 verres superposés qui les com­
posent. D ce fait, ellea ne tardent 
pas à devenir opaqu011 de telle sorte 
qu'une mesure pri e par la _tunici-

1 

palité dans l'intérêt de la sécal'llé pu­
blique se traduirait, en somme, contre 

Prol Hamit :N"afiz fera ou siège du 
llalkevi de Beyojtlu, à Tepeba~i, une 
conférence sur 
La formation géoloqique de /'Anatolie 

Paris 6 A.A. - Les débats à Cham­
bre sur' la politique extérieure auront 
lieu Je 11 et le 18 février. 

fe mmo pour le passé. On ne sau: Le rapport de M. Co bolli Gigli 
rai t. en efr.,t. pe rmettre au man 
de veni r r~clamer à sa femm~, après 
un laps de temps plu& ou moins long, 
sa par t coutnlrntoi re pour J'espace de 
t mps du rant lequol lui-mêmo n'a pas 
voulu faire valoir son droit. 

Il convient rie remarquer également 
q ue daas les revenus de la femme 
eron t également compris ses biens 

résen •és, en l'espèce le produit de son 
travail, q u 'elle soit commerçante, artis­
te ou exerçaut une profession libêrale. 

Fixation de la contribution 

Rome, 5. - Le ministre des Tra­
vaux publics, de retour de l'Afrique 
Orientale italienne, a présenté un rap­
port au Duce sur le développement 
du réseau routier de l'empire qui est 
sur le point d'être achev ·. Sur une 
étendue de 3.420 kilomètres, 3.284 ki­
lomètres sont en état d'êlre parcourus: 
1.035 km. aout cylmdrés et 1806 kil. 
bitumés. 

La fabrique de laine~ de Dié~ 
de Buna et celle de soie artific1ell 
Gemlik inaugurées récemment 

1 vent d'une industrie totalemen 
connue chez nous. 

9 Quels aout les profits quo oo~ 
serve la fabrique de laine de 
nos ~ se demande l'cUlus •· rfo 

Ainsi qn'on le sait, les laines 1
1 nies jusqu'ici par les diverses ~ri 

de moutons étaient assez grossi , 
En l'ôtat elles ue pouvaient être, 

tisées dans la fabrication des fil P.": 
laine. Voilà pourquoi aussi ou ,pi~ 
tait jusqu'ici de l'étranger la qt 
supérieure de fils dénommés • 
gara. " 

Se procurer;dans le pays mê'!'~~ 
article mi ouvré utilisé daas J'1P 
trie des étoffes était devenu un" 
cessité absolue. Il ost vrai que Ja fi' 
tière brute employée idans sa f;tb

1 lion n'existait pas chez nous. )faf 
Turquie pays agricole offrant 
menses possibilités, était à mêlll~ 
lever le mouton mérinos devant 
nir la laine nécessaire. ~ 

Pour ce faire ii y avait lieu d 
fier les efforts à accomplir da"1c 
domaines agricole et ,industriel. 

0 ce qui a ét~ fait. Aujourd'hui, 
sommes en face de la réalité sn f 
la fabrique de Bursa se procureraot' 
partie de sa matière brute des 

9 tons mérinos qu~ nou1 élevo0
01 jusqu'à ce que le nombre de c:,o; 

soit à même d'assurer ses b 
l'actre partie sera importée dB 
tranger. 

On voit donc que la fabriq~ç 
Bursa ne contribue pas seule Ill ..r 
nous permettre d'économiser une~: 
de quantité de devises en prodP ~ 
dans le pays même l'artiole 1111 ° 
dont nous avons besoin, mais d8 

elle a ouvert à notre agricultU~I 
nouvea11 champ d'11cttvité : ce 
l'élevage du mouton mérinos I~ 
s'est déjà dAveloppé dans un 
laps de temps. 

La fabrique emploiera 3 DJi~ 
de kilos de laina de mérinos V i; 
pour produire un million de 1<1! 
Kamgarn. 

• •• 
Les fondements do la fabriqo: 

soie artificielle de Gemlik avaieO 
jetés le 28 novembre 1935. Cet ~ 
sement est en mesure d'assurer~ 
plement les besoins du pays e 
article. .Ir 

La soie artificielle par sa P''• 
tion,son prix réduit et ses autre;if 
lités occupe une place prépeod 
dans ! "industrie textile. Des paYJ 
me le Japon, l'Italie, la France •. 
dant trèa avancés dans la séfiC1

1 re, ont quand même réservé oil 
ge place dans leur industrie il Il 
artificielle vu ses caracléristiquel· 

Elle n'est pas aujourd'hui 18 41 
currente mais le complément 
soie naturelle. C'est parce qu•eJl8 

pas chère qu'elle est à la porté' 
large public. Ainsi les étoffes ~; 
bas en soie ne sont plus des 0

1 de luxe.mais d'un usage presqd 
rant. 

11
1 

Malgré les taxes douanières ';,t 
artificielle occupe chez nous sil 
place importante. 

La fabrique inau~urée o'e'1 

destinée à concurrencer la soie 1 
relie, mais à produire la soie dl 
cielle que nous faisons venir ·'I 
!ranger.De ce chef nous réal'/ 
une nouvelle économie de dee' 

Jusqu'à l'achèvement de la fsJ· 
de cellulose d'lzmit. celle de j~ 
importera de Fétranger la ce 
dont elle aura besoin comme ~ 
brute. Elle fabriçuera 300.000 ~I 
soie artificielle, chiffre repréd, 
los besoins du •ays on cette (Il 

• . . ' 
Ces deux n1uvelles fabrique> 

viennent de rnforcer no tre ar~I' 
industrielle rprésentent un cB~f 
5 millions drLtqs. Aucun plB 4 n'est aussi potable que cehJI 
fait dans l'idustrie. f 

Ces deu · fabriques per(l)81 

ainsi que ous le disions, de e 
ver dan• J pays lei million• '~e 
ses expécllS à l'étranger. Qet

1
1(1 

nomie s(ll employée à l'arc~;$ 
de uotreirogrammb de traf8 ~ 
blios. Nus ne devons pas pl1~ 
vue, pr ailleurs, que nous pr ~I 
de la itlQ du travail à des ce 11 
de co,;>atriotes,que nous élai 
dans o_s marchés le volume "f'f 
tranP:ltons et que daus Jes. ,11 
où lrdeux fabriques ont été 1Il 0t 
eneoueront un rôle civilisai' 
lair d'' 

pst, en coastlquenoe, aisé , i' 
pr~re pourquoi la nation 111 
le inauguration nec une ce 

Le rapport énumère en outre le 
programme de travaux romiers qui 
seront proch ainemeut entamés parmi 

Il es à souh 1tet· que les époux, en lesqu ls la l'Oute Desai6-Assab qui 
v o C:'évit r. à l'aven ir. toute discos- permettra d'abréger considérable· 
io n p m t po1 la paix ilu m"uage, ment les c~mmunrca !Ions eu Ire, la ca· 

concernant la c ,nt ribultou de la lem- pi tale de J empire et la mer. L entrée 
mo ox frais du môn age, fixent da us 1 en service des oouvelles routes a per­
leurs con ve ntions matrimoniales la mit1 de r~duire le _coût du Lrarmport 
part contributoire de la femme. Corn- de 493 hre11 à 130 hres. A la fabrique de Bursa 

Deux vues des ateliers 

Encore 1 ... 
!Londres, 5.- Lo Due de MndSor~ 

.r~phié. à des maisons cinlimatoi~fli 
•.ntanruques .lour défendant de ~'' 
fil.nt reproduisant ln cérômoni• d• ce' 
avtc Mme Simpson. On attend, i 

1 la décision do gouvernement. 
1 
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Dimanche 6 f~nler 1938 

CONTE DU BEYOG U 

Florence 
et l'amour 

pas renvoyé sa manucure deux 
ou trois fois, ayaut un rendez.vous,. 
avec François. 

Cet examen, inconsciemment com­
mencé, elle le continua. 

Depuis combien de temps n'avait· 
elle été chez son chausaeur, chez son 
couturier ? 

Et les soins de beauté de son char­
mant visage confié à l'experte Irian-

- _ _ daise qui s'occupe de tous les visages 
Par FAl :RICE chic et aristocratiques de Paris n'é· 

laient-ils point abondonnés,eux aussi? 
C~la ava.t été le coup de foudre. E la masseuse, oubliée ? 
Aussitôt que leurs yeux s'étaient Instantanément Florence se fit l'eC-

renconlrée, leurs cœurs s'étaient ac· fet d'arriver du désert par le dernier 
crochés. bateau,el elle pensa qu'elle avait tout à 

Et ce n'<·st pas à une époque où fait l'air d'une sauvage, 
1 'on vil sou 3 le signe de la rapidito 
qu'ils al'airnt faire traîner les choees Elle le pensa si bien qu'elle s'é1on· 
et remettre le bonheur de tomber na de r.e point voir les gens se re· 
dans les br,1s l'un de l'autre. tourner sur elle dans la rue. S'ils se 

retournaient, c'était pour admirer sa 
Ils y tombèrent iocon.tinent e~ Y gràce 6légante que sir mois d'amour 

restèrent à peu près Sl\llS mterruphon avaient alanguie m · non d' inuée. 

LE CDFE 
METROPOLE 

(Parlant Français) 

avBc LDRETTA YOUH6 
TYRONE POWER 

ADOLPHE MENJOU 
d'après la brillante comédie 

de JACQUES DEVAL 

prouvs UftE FOIS dB PLUS QUE IB 11.tELEX 
ne présente que de:;; FILMS de CHOIX, AMUSANTS, 

pleins d'ELEGANCE, de CHARME, d'ENTRAIN 
et de GAITE 

En Suppl.: LB MariagB du Roi d'EgyptB Bt SYLLY SYMPHOHIE 
Heures des Séanoes: 2 b.- 4. 1 4 • 8. 1.12 • 9 b. 

- saur pour les gestes iD<lispensa- Et c'est alors que commeuça le sup· 
bles de ln , ie cour au te. - pendant 6 plice dA François. 
mois. Car Florence se trouva soudain fort 

81x mois, pas darnntage, et c'est occupée. reprenant ses habitude11 de 
alors que commen~a le supplice de femme élégante et oisive. 
François. c 

Car subitement Florence 80 trou·rn outurier. chausseur. coiffeur, etc .. ., 

~iB BconomiquB Bt financiÈrB' 

• 

MERCREDI SOIR AU 

SUDIER 
ON RIB.A. comme on 

N'A JAMAIS BI en voyant 

~RAIMO·FE~NA 'D 1D 

JnLEJ ~ R 

L(s 
FERNANDEL 

RAIMU 
dans 

et 

LES R 0 1 S DU 5 P 0 R T 

3 - BEYOOLU 

1 UnB croisièrB du " HBptunia " 
Buenos-Ayres, 5. - Le moto-na­

vire Neptuma mouilla à Buenos-Ayres 
nu retour d'une croisière à la Terre de 
feu. Plus de 7UO persounes partici­
pèrent à cette croisière. Dans des 
déclarations à la preRse. plusieurs 
d'emra elles exprimèrent laur satis­
faction pour le traitement exceptionnel 
et l'ol'ganisalion impt•ccable qu'elles 
rencoutrirent à bord. Le voyage dura 
13 jours pendant lesquels furent par­
courus 6.liOO kms. 

HotablBS abJSSins BD ltaliB 
Naples, 5.- Le ministère de l'Afri· 

que Orientale a autorisé un groupe de 
notables aby11sins avec leurs familles à 
se rendre en villagiaturo au Monte 
Vergine, pour changement d'air et 
repos. 

On thBrthB bonnB d'Bnf ants 

fort occupé<' et commença de refus~r l'avaient remise dans son train de 
quelques re.idez-vous sous los Pl"l" vie habituel, d'où François l'avait 
textes les 1,1us fallacieux. tirée et, tout naturellement, elle avait Le marché d'Istanbul 

le film françai!I le :l:lua allemande ou autrichienno, pour doux fillet­
te~ l'uno de G et l'autre de 1 an, en vue ùe les 

FOBMIDABLElll NT 'J smgner et de leur apprendre la langue alle-
.... iiCiiOlilll:IiiiQitUiiiiEiliiDiiEillllliLiI'ili ANIÏNEiiriïiEiill•ii 1· 1n1mde. S'adreooer à Niennta~. Emlâk caùdesi 
~ • ~ ad1r ap.. No 2. 

Du moins, François les troovait tels n~gligé le bel amour précieux pour 
et son amour s'inquiétait de co qu'il retomber dans sa mesquine existence 
pensait êtru l'indifférence naissante de bridges, ùo thés, da visites et de Blé 
rio Florencr. soirées. Cette semaine a enregistré une 

11 s'appliqua :l l'étudier et y perdit Car elle n'était en effet qu'un oi· grande faiblesse eu ce qui concerne Io 
sou latin. seau, un bol oiseau uniquement pr6oc- blé do Polatli. Après être tombé de 

Ne l'aimalt-elle vraiment plus? cupé de son plumage. piastres 6.22112 à piastres 6.10·6.14, il 
Elle était toujours pourtant aussi 1 ,•!!!!!!!!!!!!Il!!!'"'!!!!!!!'!!'!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!~ clôture avec un léger redressement : 

tendre quands il se retrouvaient. Mais 11 piastres 6.15-6.16. 
ils se re\rou\'aient rarement. Banra CommBrr·1alB lta1· na Le blé tendre a suivi une courbe 

Il lit quelques sciines, elle répondit 1.1 1.1 la contraire. En hausse dans I~ 
par de véhémentes protestations. Ce- courant de la sem 1ine, le prix du blé 
pendant Pile ne put au départ, ce fapital entwrement n™ et réserm tendre a fléchi le 312, demeurant tou-
jour-là, accepter de rendez-vous p()ur Lit. 847.596.198,95 \efois 11upériour à celui du 2711. 
le lendemain. Piastres :i.35-5.37 112 

- J'ai un essayage, dit-elle. Le blé dur est . la hausse passant 
Eli d t tt Dlreoilon Centrale ._'lLAll L 

François insista. e u prome re de piasLres 5.16 à 5.20-5.27 q2 .a qua-
de venir. ~lais elle téléphona plus tard Fillaleo 4ana toute l'ITALU:, lité dite• kizilca ., st ferme à piastres 
pour déclarer qu'elle avait absolument l8TAlll'BUL, iz11m, LO•»REa. 5.37 112. 

Mohair 
Ll' marché enregistre one légère 

haui;se sur le prir du mohair dit 
o~Iak: piastres 130-134 contre 132.20. 
Le reste est ferme. 

Ana mal Piastres 119 
Çengelli » 130 
Deri • 77.20-80 
Kaba • 85 
Sari • 110 

Laine ordinaire 
La qualité anatolienne qui a fléchi 

dans le courant de la semaine s'est 
redressée eu date du 3 fi!vrier. 

2711 Piastres 51 Otparts pour Bateaux Stroict acctlt 
besoin de la robe commandée et que, 
sans l'essayage en ques~ion,'.;el_le ne_ la ll!BW-YORK Seigle et mals Pirée, Brindisi, Venise, Trieste 2911 )) 47 

312 )) 51.20 
PALESTINA 
~'. GRDIANI 

4 Fév. 
Il Fév 
t8 r'év. 
25 Fév. \ 

Ea coincldenc. 
à Brlndill, Ve· 
ni--e.Trieste,1...ec 
I• Tr, 6.-p, pou 
to•e l'E• rope. 

pouvait recevoir: il lm fallait bien Créations à !'Etranger: Le prix du seigl, a eu., \oui~ la se-
sacrifier François. . maiue tendance à se mamtemr à 5 La laine de Thrace e1t ferme à pias· 

trea 63-65. 

dts Quais dt Galata touJ lts ot,,dr,.,/is 
d fO heurts préCtJf'.' 

P. FOSCARI 
F, GRIMANI 

Frauçois, exaspéré, bouda. Mais Banca Commerciale ltaliana (F'ranoe' piastr~s en dépit d'une baisse passa. 
une bouderie d'amant passionné peut- Paris, Marseille, Nice, Menton• Can, gère. . . d 
elle tenir devant une Florence repen· nes, Monaco,Toulouse,Beaulieu Monte Le mais blanc a réahsé un gat0 e 

Huiles d'olive Pirée, Nap1eq, Mar$eille, Gênes 
CA~IPIDOGLIO 
CALDEA 
CILlC!A 

7 Fév. } 
21 Fév. l 17 heure• 
7 Mars 

tante el pleurant sur le chagrin qu'elle Carlo, Juan-Ica-Pin•, Cnsabl•nco, !Mn 8112.10 paras; celui jau~e, après une 
a fait ? roeJ. hausse, reprit son prix antérieur : 

Il y eul deux jours exquis. Banca Corumercillle Itnlian& e Bulgara piastres 4.30. 
Le troisième, on pneu remplaça Sofia, Burgas, Plov<ty, Varna. 

A l'exception de l'huile d'olive extra 
qui garde ses cotations, les autres 
11ualltés sont à la hausse suivant en 
cela la tendance accusée par les gran­
ds marché internationaux. 

Cavallo, Salnnlqne, Volo, Pirée, Patrait, Santi· 
Queranta, Brindisi, Ancône, Venhu1 Trioitte 

QUIRIN ALE 
DIANA 
ABBAZIA 

2 Fév. 
16 Ft~V. 
2 )!ars 1 à 17 heure• 

Florence. Cette fois, c'était pour un Banca Commerciale Italiana e Grecs Avoine 
chapeau qu'elle abandonnait François. Athènes, Cavalln, Le Pirée, Salonl<tue Le prix de l'avoine s'est stabilisé 

Et c'est alors que celui-ci eut des Banca Commerciale Italiana et R11m1'1 vers la fin de la semaine à piastres 
1ère de ta Ile Piastres 45-47 
Pour savon • 35 40 

Salonlqu•. :\lételin. Uzmir, Pirêo, Calam"ta , 
Patras, Brindisi, Veni~e. Trif'!Sltt 

ISEO 
ALBANO 
VESTA 

12 Fév. 1 
26 Fév. 
12 Mara 

11. t8 beurea 

soupçons. Cette femme qu'il aimait, il Bucarest, Arad, Braila, Bro•ov, Ccm• 4.3 112 contre 4-4.20 précédemment. 
était impossible qu'elle ne menât point tantza, Clu1 Galatz Temiseara, Sibiu Séia.me et huile de 1é1ame 
une çie double et même une vie tri- Banca Commerci~la Itali~n' por l'Egit Orge 
pie : car la vie double existait d6jà, to, Alexandrie, ,Le Caire, Demanour L'orge fourragère après av?ir pour-

Le kilo de sésame, qm cotait pias­
tres 16.10-16.20, a légèrement aug· 
ment à piastres 16.30. puisque Florence avait un mari. Mansourah, etc. suivi sa hausse de la semame pas-

Ce mari avait tous les torts el con- Banca Commerciale ltaliana Trust Cy sée a soudainement lâché plusieurs Le prix do l'huile est inchangé. 
servait j uete unu faç.ade de vie conj u- New· York. points. 
gale, ayant lui-môme d'autre attacl1ee. Banca Oo1nmerciale lltaliaua •.rrust Cy Beurres 

Pourquoi Florence ne voulait-elle Doston. 
point le quitter définitivement et re· Banca Commerci•le ltnlian• Trust Cy 
faire sa vie avec François ? Pbiladelphia. 

N'était-ce poiut i ustement pour gar- Affiliations à l"Etranger 
der one sorte de liberté dont elle 
comptait bien user. Elle donnait de Banca della Svizzera Italiana : Lugano 
son refus de touchantes raisons de Bellinzona. Chiasso. Loellmo, lllen-
famillo qui anient tout d'abord at- drWo. 
tendri François pour lut sembler mam- Banque Française et Italienne pour 
tenant d'hypocrites affirmations. l'Amêrique du Sud. 

Florence mentait, cela ne faisait pas. 011 France) Paris. 
de doute. Pourquoi mentait-elle t Nou- (en Argent!n•) Buenos-Ayres, Ro-
ve! amour~ Retour du mari? aario de Santa-Fé 

Le pauvre amant délaissé avait (au Brésil Sao-Paolo, Rio-de.Janei-
beau examiner attentivement ce pro- ro Suntos, Bahia Cutiryba, l'orto 
blèrne, il n'en !découvrait point la so- Alegre, Rio Grande, Recife (Per-
lution et passait de sombres heures à nambuco). 
attendre l'inconstante. (au Chili) !Santiago, Valparaiso, (en 

Ce qu'ou disait d'elle quand il lui Colombie) Bogota, Baranquilla.) 
Cul préllenté, et qu'il avait attribué à (on Uruguay) Montevideo. 
la méchanceté, à la jalousie, fallait-il Banea Ungaro-ltaliana, Budapest Hnt-
donc croire que c'était exact ? van' Miskole, Mako, Kormed, Oros 

- Florence est un oiseau, un uel haza, Szeged, etc. 
oiseau déclarait sa meilleure amie. Banco ltaliano :en Equateur) Guyaquil 

' Elle ost incapable d'éprouver un sen· Mania. 
liment profond, ses amitiés ne sont Banco ltallano (au Perou) Llma, Are· 
•1ue do~ 1ympathies, et pour l'amour qulpa, Callao, Cuzea, Trujillo, Toana, 
olle ne saura jamais ce que c'est, le Molliendo, Chiclayo, Ica· Piura, Puuo 
flirt lui suffit. Cliinclla Altn. 

Françoi1 préférait aggraver son mal Hrvatska Bankn D.D Zagreb, Soussak 
en songeant que l'on se trompait bien S1iqe t1·1>1a.7b11/, Ru• l'oyvod•. 
•ur le compte de Florence. Palazzo Karakoy 

Cu MUl mour ne lui suffisait pas, Tilephone: Pira ~4811-1-J-4-5 
il lui en fallait deux. Agt11ct d lsta11bul, AllalenJciyan Han. 

Torturé par la jalousie il se livra Omclion: Tél. 22900. - Opérations 9<n 
aur _plu.s humiliaols espionnages. Il 21915. - Port•feuill• oowm•nt 22903 
su1v1t l< lorence, il lui téléphs>na ano· l'"3ition: U9J J. Chan91 ''Port 22.911 
nymomont aux endroits qu'elle avait Ageuc.- d• Beyoglu, tstik"1.' Caddesi 2/i 
désignée comme étant ceux où elle A Namik Han, Tél. P. 1 1010 
devait se rendre, au lieu d'être daus Succursal• d'lzmü 
los bras de Frauçois, il essaya de , lo<alionde coffres- ris , Bey>iJlu, d Galata 
fairo parler la femme de chambre la 1,1anbul 

conci~rge; il souffrit, il pleura et u'~p-1 Vente Travaller's chèques 
pril riel!· ' . L d hè t . t· 

Ou bien Florence étai\ innocente B. C. et e c ques our11 •-
comme une petite fille au biberou ou ques pour l'Italie et la Hongrie. 
bien e !Io était la P 1 u a astucieuse ~ t I a l:..Oiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiôiiiiiiiôiiiôiiiiiiiiiiii:I 
plus rouée des créatures. d'ail d f d' fl'IS aio 

~lais, de toutes façons, et ce fut la Leçons Btllan E ang 
conclusion du pauvre amour~ux, elle que préparations spéciales des dilférenles 

1 uère p • 1 branches co1umerciales et des examens du 
ne l'aimait p as g • . msqu e le es- baooalauréat _on particulier et en gro~pe -
paçait ainsi les occasions de se re· ~ar jeune professeur allemand, conmussant 
trouver auprès de lut. bien le français, enseig~al\t dans ~n• gr~nùe 

Et c'était après no t~mps de félici- école d'Istanbul, et agr~go ès pluloso1-h10 et 

Pia•tr"s 4.12 r12 
La qualité dite de _br~eseri? 1~'a enro~ 

gistré que des ..-arialtons mfunes et 
demeure sur Rait posltions. 

Opium 
La qualité « iu ·e » s'est reprise de­

puis quelque i~mps. Cette semaine 
le mouvement d1 hausse s'est forte· 
ment accentué, lo prix passant de 510 
à 660 piastres. 

L'opium ordinaire ou «kaba» est 
ferme à 438,30 pi ~sires. 

Noisettes 
Le marché ne présente par la moin­

dre animation. Les prix sont ap· 
pelés à baisser encore en raison 
des stocks existants en Anatolie et de 
la demande réduite à celle exclusive 
du marché intérieur. 

Içtombul Piastres 33·J3.20 
avec coque • 14.10 

La hausse ost presque génêrale sur 
le marché des beurres, si 1'011 exoe pie 
011 floohissem nt de Trab•on. 

Urfa Piastres 110 
Anteb » 100 

Mardin 
Diyarbkair 
Kars 

)) 95 
• 85-95 
• 92.50 

La végéta li ne a baissé de 4 pias· 
tres. 

Citrons · 
La caisse do citrons de Trablus(504 

unités) a reculé de piastres 725-775 à 
680-750. 

Œufs 
Les amfs iri (1440 pièces), ont perdu 

quelque peu de leur avance et cotent 
30 livres contre 32-83. 

R. H. 

·~--------:·-----------V entes de céréales ron a tait venir au cours de 1a se· 
maioo dernière sur notr• ~arché a 

Il a ét6 vend.i avant-hier 90,000 kgs été vendue. 1800 kgs. de noix d6cor­
d'orge d' Anatolie entro piastre 4 06,5· tiquées de Samsun, 8i2 kgs. de 
5.05; 35.000 kgs da seigle entre pias- Tokat et 22000 kgs. de Hoya ont 
1res 4.39·5, 15.00~ kgs de !>Ois-chiches été vendue selon les qualités entre 
livrables à Bandirma à piastres 5.15 ptrs û-33. D'autre part on I!- vendu 
le kg. 22.800 k s. de noisettes décorttqués de 

Un lot de l!J.000 kgs de. graines de Giresun~ G4.00 kgs. d'Ak,ekoca, 10.160 
lin marcha_ndtse de Band1rma a été kgs . de Trabzon. Les prix so,nt entre 
vendu à piastres 12.5 le kg. et 22.000 pts. 33,20-34. Cette sema me 1 on a ex­
kgs de millet en sacs ont été vendus porté ir.480 kg~. de noix pour. Ham-
fob ù piastres 8.10. boul'g 2233 kgs. pour Iskenderiyo et 

Les haricots 1160 kgs. pour Boston. 

· Les prix: des haricots, qui sont urri· 
v6s abondamment sur noire marché 
ceR derniers jours, ont baissé. Hier 
aussi, on a fait venir 6.000 kgs de ba· 
ricota. Les prix des veule soul entre 
piastre 7-9.5. 

Le riz 
:Notre marché a vendu beaucoup de 

riz pour Izmir de la qualité Vilona. Le 
kg. a été. cédé à raison de piastres 23. 

Les prix de riz sont en train de 
hausser. 

La récolte de : coton 
et les coopératives 

Kars, 4. AA.- La récolte. de coton 
la plus abondante et la meilleure _en 
qualité a été obtenue cette année-m à 
Jgdir. Les associations de coton e! 1~! 
coopératives de vente fondées pa 
gouvernement ont P11 • vec une acti­
vité digne d'être oit o en exemple aus: 
organisations similaires, préparer 
2.500.000 kg&. de coto~s conform:~ 
aux standards internationau;i:. 9' 
faire aes balles pour l'expédtllou. 

t'• 1·uoubli'ables un bien cr.uel roveil. è& leltres de l'Universito _de Berlin. Noovelle 
~0 méthode radicale et rapide. PRIX MODES-

La Rou1nanie demande 
du coton et du riz 

Il nous vient de Roumar.ie des de· 
Etxa.:n.ge:r __ ..;;;;..--

2 Fév. 

Bourgaz, Varna, Constantz;A 

DIANA 
FINICIA 
ALBANO 
ABBAZIA 
CILICIA 
VESTA 

9 Fév. 1 
10 Fév. 
16 Fév. \ 
23 Pév. 

à l7 llellrea 

En 

24 Fév. 

eoinci<lence en Italie aven les lux1rn•u: bateaux des Soriélé «!talla 
et •Lloyd Trlestino., pour toute• les rlelllinalion• du moud~. 

.&g-ence Généra.le d'Ista.n ul 
Sarap lakelesi 15, 17, 141 .Mamhane, Galah. 

Têléphone 44877-8-9. Au~ bureaux de Voyages Natta Tél. 44914 
• • • • W.-Lt'ts • 44686 

FB.A.TELLI PEBC 
Quais de Galata HUdavendlgâr Han - Salon Caddesi Tél. 44792 

Départs po11r 

Anvers, Rotterdam, Amster­
dam,lllambourp:, ports du Rhin/ 

1 

Bourgaz, Varua, (Joa1:1Laulza 

Vapeurs 

.vesla• 
cStella» 

•Sie/la~ 

uUly;;ses. 

Pirée, tarsetlle, Y1leu<-'tl, Li- cDurban Naru• 
verpool. •Delagoa ,~faru,, 

Compagnies Dates 
(• m! impr6ta) 

OompnP.nie Royale 
Néerl•nrlnlae de du 12 au 14 F 

INavfg•ti~n 1t l'ap. du 15 au 18 F. 

" 

Nippon \'ua;en 
Klll b• 

vers le 9 Fév. 
vers le 20 Fh. 

vers le 20 Fév. 
vers le 20 Mara 

C.I.T. (Conipagnia Ilaliana Turismo) Org1n1sation iMondi1tle de Voyag 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, maritimes et dérieu ~- j O ri 

réduction sur les Cherninç de Fer ltafie~s 

Sadresser à: FRATEr,r.r ~Pl:i:R'JO Salo.> OadJasi-Hü hv n ii,~:\r H~n, 

TAI. 447q2 

DButschB LBvantB - LiniB, 6. B. H. Hambourg 
Dsutsche LevantB·tiniE, Hnmbaurg A.6. Hambourg 

Atlas Levantl-Lini! 6., Brs ER 

Service régulier entre Hambourg, Brême, Anvers, 
Istanbul, Mer Noire et retour 

Vapeurs ateudus à Istanbul 
de Bambcurg, Brême, Anvers 

S1S MACEDONIA vers le 7 Février 

Départs prochains d'Istanbul 

pour Hambourg, Brême, 

Anvers et Rottèrdam 

Une scène ultime eut heu. TES. S'adresser au journal Bqoglu sous 
. Ayant torturé, cuis~aé, reto_nmé sa Prof. ll . ..;M!!!."!!!!!!!!!!!!~~~!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!~ 

bien-aimée sans la moindre !' 1 ~ié, Fran- = Il d 
mandes de riz et de coton. Les prix des Une conventiü n sur 
riz comme ceux des cotous commen· 

la 

S1S BOREAS 

S1S ANDROS 

S1S ACHAIA 

vers le 8 Février 

vers le 9 Février 

vers le 10 Février 

S1S CH/OS 

S1S ADANA 

charg. le 5 Février 

charg. le 10 Février 

çois, qui n'était pas bête, f101\ par re- ElèVBS dB l'EcolE A Bman E, .!~~~~ 
constituer toute l'histoire. et elle t\tait ne fréq_ueteot plus l'école ( quel go'en soir 
tellement simple, qu'il en demeura tout le motif) sont énergi'\:'ement et e!!i~cement 
Pan\o. llftpa"' à - i. ran.elles !IOOIRaiéne~ .tl'~: 

ts. feQOna particulières don!lees par ti ou.. 
Il y avait eu les sir mois d'amour Allemand diplômé - ENSEIGNEME T M· 

ardent et partagé. DICA.L. - Prix t~è• réduits. - Ecrire sous 
FI •REPETITEUR•. 1 

Au bout de ce temps-record, o· 
rence releva les yeux et se vit dan_s 
la glacs. E e constata qu'elle éta~t 
ma_I ~oiffée et se rappela qu~ d~pu1s 
huit ]ours au moins elle n avait vu 
Bon coiffeur. Ses mains lui semblè· 
rent moins soignées, majs n'avait-elle 

tn plBin CBntrB dB Beyoglu va~~eu ;~c: 
servir de bureaux ou de magasin e1t à louer 
S'adresser pour information, à la c.Sccieta 
Operaia italiana" Istiklal Caddesi, Eza~ 
Çfkmayi, à côté des établissements uRi 
Mas+ 's \' 01ce•. 

cent à hausser petit à petit. LeA prix pêche italo·albanaise 
offerts pour la Roumanie sont entre 
piastres 18,5-23. Ces propositions ont Tirana, 5. - Une convention fu' 
paru trop élevées.Les prix de cotons ont signée entrP les représentants du 
haussé et les marchandises d'Adaoa gouvernement albanais et le11_délégués 
sont passées de piastres 37 à 40 et celles de la comnagoie italo-albanaise pour 
d'lg"dir de piastres 41 à 43. Quelquea- la pêche l'escalbe. Aux terJ!l~s de cet 
uns de nos établissement~ déskeux accord la compagnie bénéficie . pour 
de vendre du coton à la Roumanie ont une durée de 25 années du droit ex-
envoyé à Buoares\ des échantillons. clu.if de la pêche dans t~utes les eaux 

• de l'Albanie La convention sera pré· Le ma1·ché des fruits secs sautée iuce~samment au p_a~Ieo:ient 
de Tirana en vue de sa rat1ftcallon. Une partie des noix et noisettes que, 

Départ• prochains d'Istanbul 

pow- 'Bourgas, Varna 

Oou1tantza 

et 

S1S ftfACEDONIA charg. le 10 Février 

S1S BOREA charg. Io 12 Février 

Connaissements directs et blliet> d~ passait! pour tous tes tnrts ·i11 no~ I 
Pour tous reuseignement. s'adNssar à la Deutschc Levante-Unie, 

Agence Oénérale pour la Turquie. Galata Hoiaghiminn hau .. Tél 44760-d? 




